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Le 11 mai dernier, 75 élèves ont repris, avec fébrilité, le chemin de l’école alors que 61 enfants 
sont restés à la maison. C’est donc 52,5% des élèves de l’école St-Rosaire qui sont retournés sur 
les bancs d’école. Dans les jours précédents, l’équipe-école avait contacté tous les parents afin 
de connaître leur choix. La rentrée scolaire s’est effectuée sous le signe de la bonne humeur et de 
la prudence. 

 
Toute l’équipe-école était à pied d’œuvre pour le retour des 

élèves. Nous avons travaillé fort pour assurer la sécurité des 

élèves et du personnel! Nous avons dû user d’ingéniosité 

pour rendre le tout conforme mais accueillant pour les 

élèves! 

 

Nous avions hâte de vous revoir et nous saluons ceux qui sont 

restés à la maison.    

ÇA VA BIEN ALLER !!!! 

 

 

Retour à l’école post-confinement ! 
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Le casse-tête du retour à 

l’école a demandé beaucoup 

d’innovation et de la bonne 

volonté de tout le monde. 

Mission accomplie! Rappelons 

que tout au long de la période 

de confinement de deux mois, 

les enseignants sont demeurés 

en contact avec leurs élèves. 

Ils leur envoyaient les trousses 

du Ministère de l’éducation à 

la maison et ont organisé des 

séances virtuelles (Zoom) en 

petits groupes. 

 

Actuellement, les 75 élèves sont répartis dans huit 

groupes variant entre 5 et 14 élèves. Aucune classe 

n’a dû être divisée et conserve son ou sa titulaire. 

Puisque seulement 46 élèves prennent l’autobus, 

un seul circuit des neufs autobus a été nécessaire, 

ce qui a permis de conserver le même horaire pour 

tous. Pour transporter plus d’élèves en respectant 

la distanciation, soit environ 12 places par autobus, 

il aurait fallu ajouter des circuits d’autobus et 

débuter les classes à divers intervalles. Soulignons 

qu’il est obligatoire aussi de désinfecter l’intérieur 

des autobus après chaque trajet. 

 

Du personnel en renfort 

L’équipe compte maintenant 

plus de 26 employés grâce au 

renfort assuré par du personnel 

enseignant et du personnel de 

soutien du secondaire. On a 

ajouté 8 agents de distanciation 

dans chaque classe qui prêtent 

main forte au titulaire pour 

développer de bonnes habitudes 

chez les élèves et qui assurent 

la surveillance des dîners. À 

ceux-là s’ajoutent  2 enseignantes affectées au 

suivi de la formation à la maison qui se poursuit, 2 

autres professeurs attitrés comme suppléants, 3 

surveillants d’élèves et 3 employées du service de 

garde. Les spécialistes en anglais, musique et 

éducation physique font aussi partie de cette 

réorganisation puisque leurs 

matières sont suspendues 

pour l’instant. 

 

Précisons que les enseignants 

de 5e et 6e année tiennent en 

classe une session Zoom tous 

les jours avec les élèves 

demeurés à la maison. Ceux-

ci peuvent ainsi intervenir 

avec leurs copains de classe. 

 

De nouvelles mesures  

Les récréations sont échelonnées sur deux plages 

horaire comprenant deux groupes tant du côté des 

petits que du côté des grands. Les jeunes n’ont pas 

accès aux modules de jeux. Ces derniers 

demeurent en classe pour le dîner et n’ont pas 

accès au micro-ondes ou à la cafétéria qui est 

fermée. 

 

Après une opération « récupération de ses effets 

personnels », les jeunes n’ont plus accès au 

vestiaire et se rendent directement en classe. En 

plus de la distanciation de deux mètres, les 

mesures prévoient le lavage de mains fréquent, à 

l’arrivée et au départ ainsi qu’au moment de 

chaque déplacement. Les classes ont été 

réaménagées pour espacer les 

élèves. Enfin, seuls le personnel 

et les élèves ont accès à 

l’école. Les parents doivent 

contacter l’école par 

téléphone.  

 

La rénovation du gymnase et 

des vestiaires est devancée et 

débutera en juin afin que ceux-

ci soient prêts pour l’automne.  

C’est le début d’un 

temps….inconnu. Heureusement que les jeunes 

semblent avoir une grande capacité d’adaptation. 

En étant bien entourés et encadrés, tout devrait 

bien aller.  

Merci à tout le personnel de voir au bien-être et au 

cheminent de nos jeunes!              (Par H. D’Aoust) 

Saint-Rosaire vous informe 

Du personnel dévoué et des enfants heureux! 
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Mesdames, 

Messieurs, 

 

Conformément à l’article 105,2 de la Loi sur les cités et villes, j’ai le plaisir de vous présenter 

les faits saillants du rapport financier de la Ville de Causapscal au 31 décembre 2019.  

 

Résultats 

 

Nous avions prévu un budget de 4 541 032 $ pour l’année financière 2019 et avons conclu avec 

un excédent de fonctionnement non consolidé de 241 200 $. Ce surplus s’explique par des 

revenus supplémentaires issus des taxes, de revenus d’intérêts, de revenus éoliens, de créance 

recouvrées et de diverses économies principalement dans les dépenses administratives. 

 

Ces résultats portent notre surplus non affecté à 812 691 $, soit 19% de notre budget. Chaque 

année, le vérificateur externe nous suggère de gérer les finances de la Ville de façon à conserver 

en réserve un montant équivalent à 25% du budget afin d’avoir une marge de manœuvre et ainsi 

prévoir les imprévus. 

 

Pour sa part, la dette à long terme se solde à 9 219 145 $. Un montant de 2 483 871 $ provenant 

de  subventions du gouvernement du Québec sert à payer une partie de cette dette. La dette 

nette aux frais de la ville s’établit à 6 735 274 $. 

 

Les principales réalisations de la Ville en 2019 ont été les suivantes : 

 

 Aménagement de la place de l’Église. Un règlement d’emprunt de 949 000 $  a été 

approuvé par le conseil. Une subvention du ministère des transports de 179 000 $ ainsi 

qu’une participation de la commission scolaire Monts et Marées de +/-100 000 $ 

permettront de financer en partie cet emprunt. 

 Réfection des rues D’Anjou et Belzile. Un règlement d’emprunt de 700 700 $ a été 

approuvé par le conseil. Un montant de 159 000 $ provenant de la taxe sur l’essence 

permettra de payer en partie cet emprunt. 

 Plans et devis pour la réfection du rang 2. Un montant de 4 110 000 $ a été engagé pour 

préparer les travaux à venir dans ce secteur. 

 Plans et devis pour la réfection de la rue St-Jean Baptiste pour un montant supplémentaire 

de 118 349 $. 

 Asphaltage de la rue Blanchard. Les travaux de la rue Blanchard se sont conclus à 

l’automne.  

Rapport financier 2019 

 

Faits saillants présentés par la maire 
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 Asphaltage des rues St-Denis et Garon pour un montant de 65 000 $. 

 L’écran d’information illuminé situé à la caisse Desjardins, fruit d’un entente tripartite 

(Ville, Desjardins et Mordicus), pour un montant de 13 000 $ 

 Des dons à plusieurs organismes municipaux et régionaux pour un montant de 24 000 $ 

 Un montant de 92 000 $ à l’organisme Faucus pour un support au fonctionnement.  

 Achat d’une surfaceuse à l’aréna pour un montant de 94 000 $. 

 

À la lumière de ces résultats, nous pouvons conclure que la Ville de Causapscal est en bonne 

santé financière. Cela reflète bien notre capacité à assurer un développement responsable de 

notre ville, à offrir des services diversifiés et de qualité ainsi qu’à assurer une saine gestion des 

fonds publics. 

 

Les réalisations de ce budget ont été rendues possible grâce à la collaboration fructueuse du 

conseil municipal, que je remercie. L’administration municipale joue un rôle prépondérant dans 

l’atteinte de nos objectifs organisationnels et financiers. L’implication de nos employés et des 

dizaines de bénévoles qui s’activent tout au long de l’année contribuent à faire de Causapscal 

une ville où il fait bon vivre. 

 

André Fournier, Maire 

Afin de limiter les coûts reliés à la collecte des 
matières résiduelles, la ville de Causapscal a 
adopté les solutions suivantes: 

 diminuer le nombre de collectes 
annuelles des bacs verts: collecte aux 
trois semaines. 

 

 limiter la récupération des bacs bruns au 
noyau urbain. (Le camion faisant la 
collecte dans les rangs avait un 
chargement pratiquement vide)   

 

 Un bac à compost sera proposé 
gratuitement aux résidents des zones non 
desservies par la collecte des bacs bruns. 
La  Ville pourra ainsi récupérer les bacs 
bruns qui serviront dans d’autres 
secteurs.  

 

 Un nouveau calendrier des collectes pour 
2020 sera bientôt remis à l’ensemble des 
citoyens.  

 

Fréquences des collectes 2020-2023 

Recyclage / bac bleu Aux deux semaines – 26 collectes par an 

Déchets / bac vert Aux trois semaines – 18 collectes par an 

Organiques / bac brun, 

dans le noyau Urbain  

seulement 

Été:  À chaque semaine – 15 collectes de juin à mi-septembre 

Printemps/automne:  Aux deux semaines  

                                    – 5 collectes de mai et mi-septembre à octobre 

Hiver:  Au mois – 6 collectes de novembre à avril 

Total:  26 collectes 

Nouvelles mesures : collecte des matières résiduelles 
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En ce temps de pandémie 

En cette période particulière de pandémie, il 

est de mise de faire le point sur la situation. À 

l’heure d’écrire ces lignes, l’école St-Rosaire 

vient  de rouvrir ses portes et le 

déconfinement débute par étapes au Québec. 

D’ici au moment où vous lirez ces lignes, la 

situation aura évolué. À Causapscal, la 

pandémie n’a pas encore touché la santé de 

nos citoyens. Toutefois, elle met à rude 

épreuve plusieurs entreprises de chez nous.  

Malgré les aides gouvernementales, il peut être 

difficile pour nos entreprises et leurs employés 

d’entrevoir le bout du tunnel.  

 

Afin de tous s’entraider pour passer au travers, 

j’invite chaque citoyen à prendre les moyens 

suggérés pour protéger sa santé et celles des 

autres. La distanciation de deux mètres, le 

respect des consignes chez nos marchands et le 

respect des autres sont des éléments 

indispensables pour gagner ce combat. Avec le 

déconfinement qui progressivement s’installe, 

pensez à encourager nos marchands et 

magasinez chez nous. C’est la meilleure 

solution pour conserver nos acquis si durement 

gagnés.  

 

Un grand merci à tous les employés des 

services essentiels et autres qui nous servent 

chaque jour à l’épicerie, dans les dépanneurs, 

à la pharmacie, les garages. Je vous lève mon 

chapeau. Plusieurs 

entreprises de la ville ont 

été contactées pour 

connaître leur situation 

actuelle et les référer au 

besoin auprès du service de 

développement de la MRC 

ou autre service mis en 

place par les deux paliers 

de gouvernement. 

 

Je participe à deux comités mis sur pied pour 

faire face à la COVID19 dans la Matapédia dont 

la Cellule de crise qui concerte une quinzaine 

d’organismes afin que la sécurité et les besoins 

de base de chaque citoyen soient assurés.   

 

Je participe aussi au Comité spécial 

d’investissement afin d’aider les entreprises 

matapédiennes à passer à travers cette 

période difficile. 

 

Fermeture temporaire de la caisse populaire 
J’ai effectué plusieurs démarches auprès de la 
Caisse Desjardins de la Matapédia afin de 
trouver des pistes de solution à la fermeture 
temporaire de notre succursale. La situation 
est la même dans l’ensemble du Québec, soit 
un point de service ouvert par région. La 
consigne de la Fédération des caisses tient 
compte des directives du gouvernement.  

La MRC de La Matapédia a aussi adopté une 
résolution demandant la réouverture des 
Caisses à Causapscal et Sayabec. La Caisse 
Desjardins de la Matapédia est sensible à notre 
situation et fait des démarches de son côté. 
Des travaux d’amélioration du bâtiment y sont 
débutés. Concernant les inquiétudes émises 
par quelques citoyens, j’ai reçu la 

confirmation de Desjardins que notre 
succursale est là pour rester.  

L’écosite 

Comme le temps est propice au grand ménage, 

j’ai reçu beaucoup de questions 

sur l’ouverture de  l’écosite. 

Habituellement ouvert autour 

de la mi-mai, il devrait ouvrir 

ses portes avec quelques 

semaines de retard considérant 

les mesures de sécurité 

sanitaires à mettre en place au 

préalable. 

 

 

MOT DU MAIRE 
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Balayage des rues 

Les employés de la ville ont procédé depuis 

quelques semaines au balayage de nos rues. 

Vous avez probablement remarqué qu’il y a eu 

moins de poussière cette année. L’équipe  de 

la voirie municipale a apporté des 

modifications aux méthodes de travail afin de 

pallier aux désagréments occasionnés par le 

dépoussiéreur. Dès que le dégel sera terminé, 

l’épandage d’antipoussière sera effectué dans 

les routes non asphaltées. 

 

Dossier passerelle 

Le dossier de la passerelle occupe beaucoup 

d’espace dans les discussions du conseil depuis 

des mois. Comme vous avez pu le constater, 

nous avons décidé de fermer 

définitivement la passerelle 

actuelle. Un rapport d’ingénierie 

produit en 2019 nous mettait en 

garde sur la détérioration 

importante de cette dernière.  

Voici quelques extraits du rapport : 

La perte de contreventements horizontaux 

sous le tablier continue d’être la principale 

source de problème de stabilité de la 

structure. 

Il est aussi à noter que la détérioration des 2 

pylônes s’est poursuivie et qu’il devient 

urgent de remplacer cette infrastructure, car 

la majorité des membrures ont atteint leur fin 

de vie utile. 

Il devient prioritaire … d’anticiper la 

fermeture définitive de cette passerelle et de 

voir à son remplacement selon l’analyse qu’en 

fera la Ville de Causapscal. 

En conséquence, nous avons mis beaucoup 
d’effort pour envisager la construction d’une 
nouvelle passerelle. Dans la dernière année, 
nous avons recueilli 426 426$ en dons et 
subventions.  

Une soumission conforme nous a été présenté 

au montant de 1 144 173$. Il manque 717 748$ 

qu’il nous faudrait emprunter aux frais des 

contribuables. 

 

Nous sommes en attente 

d’une autorisation par le 

ministère des affaires 

municipales et par le 

ministère de la culture. Nous 

attendons aussi une réponse 

importante de DEC Canada 

relative à une demande de 

subvention au montant de 

400 000$. 

 

Devant cette situation, le conseil municipal a 

décidé de poursuivre ses démarches jusqu’au 

21 juillet, date limite pour adjuger le contrat, 

pour tenter d’assurer un montage financier 

plus avantageux et obtenir les autorisations 

nécessaires. Si nous n’obtenons pas de 

réponses positives avant cette date, il est 

probable que nous reporterons d’un an le 

projet.  

 

Enfin, pour tous les donateurs et donatrices de 

la campagne de levée de fond avec la Ruche, 

soyez assurés que nous donnerons suite à la 

visibilité promise. À cet effet, des démarches 

sont entreprises pour préparer les supports qui 

porteront vos noms. 
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La pandémie de Covid-19 qui a 

mis en pause tout le Québec 

depuis le 13 mars dernier a 

également affecté notre 

chantier de restauration des 

bâtiments. Le chantier est 

arrêté depuis le 13 mars 

dernier.  Malheureusement, la 

réouverture du site ne sera pas 

possible à la date prévue. Nous 

espérons ouvrir nos portes vers 

le 12 juillet. En espérant que 

les directives du gouvernement 

soient levées à ce moment.  

 

Beaucoup d’incertitude plane 

au-dessus de nos jeudis 

culturels.  

Nous 

espérons tout 

de même 

pouvoir les 

réaliser. Nous 

travaillons à 

une programmation qui sera 

plus festive que les années 

passées. Déjà, nous pouvons 

vous annoncer le duo country-

pop Rose et Karla, Émilie 

Landry, le duo énergique et 

électrique avec une emphase 

sur la musique cajun, Nadine 

Landry et Sammy Lind, et le 

trio Sous L’vent reconnu pour la 

qualité des ses harmonies 

vocales.  

Notre exposition permanente 

extérieure sur le thème du 

patrimoine immatériel de la 

pêche au saumon dans la région 

de la Matapédia sera l’activité la 

plus prometteuse de l’été ! 

 

Bonne nouvelle : Faucus a fait 

une demande à la Commission des 

lieux et monuments historiques 

du Canada en vue que notre Site 

patrimonial de pêche soit désigné 

à titre de lieu historique national. 

Notre dossier a été retenu pour 

une deuxième étape. Ainsi un 

dossier sera préparé par un 

historien de l’architecture de 

Parc Canada. Cette certification 

permettrait à Matamajaw de 

figurer sur l'itinéraire des lieux 

historiques nationaux. À suivre... 

 

L’AGA aura lieu plus tard lorsque 

les rassemblements seront 

permis. Deux postes sont à 

combler au sein du CA de Faucus . 

Pour informations, vous pouvez 

contacter Édith au 418 756-3444 

poste 1330. 

Nouvelles du Site Patrimonial 

de pêche 

L’ouverture de la 

saison 2020  

est repoussée au 

12 juillet  

prochain! 

Bienvenue à 

tous! 
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La Chambre de commerce de la MRC de La 

Matapédia a créé une page Facebook afin de 

promouvoir l’achat local: J’achète local! Je 

soutiens la Matapédia. 

 

Cette véritable vitrine des entreprises 

matapédiennes permet aux consommateurs 

d’ici d’obtenir rapidement des informations sur 

les produits offerts ainsi que sur les 

nouveautés.  

 

N’hésitez pas à consulter la page et à profiter 

du déconfinement pour faire les achats que 

vous avez reportés depuis quelques semaines.  

 

Encourageons nos entreprises!  

Compte tenu des circonstances actuelles, il n’y 

aura pas d’activités cet été : camp de jour, 

femmes de pêche, etc. Une décision sera prise 

prochainement concernant les cours 

d’initiation à la pêche au saumon. 

  

Plusieurs réservations sur la rivière Causapscal 

et sur la fosse Glen Emma sont sur la glace 

pour l’instant… Les personnes aînées 

représentent une bonne partie de la clientèle 

et certaines ont déjà annulé. La CGRMP a 

offert à ses clients d’annuler sans frais et 

d’avoir la possibilité de déplacer leur séjour en 

2021. L’organisme a voulu être le plus 

transparent possible et les pêcheurs 

démontrent leur reconnaissance! 

 

 

 

La pêche à la journée sur le secteur public de 

la Matapédia est ouverte depuis le 15 

mai. Droits d’accès strictement offerts par le 

poste d’accueil virtuel. 

 

Les pêcheurs doivent se conformer aux 

demandes du ministre des Forêts, de la Faune 

et des Parcs : 

 Interdiction de se rassembler à l’intérieur 

ou à l’extérieur ; 

 Maintenir en tout temps une distance de 2 

mètres entre les individus. 

Une saison de pêche difficile à la CGRMP 
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Le monde est en mode confinement et notre 

résidence a dû obligatoirement s’adapter à ce 

virus dangereux et invisible. Depuis le 16 

mars, aucun résident n’a reçu de visite ni 

n’est  sorti de l’établissement pour des 

courses ou visites. Malgré que les repas soient 

servis dans les appartements pour éviter le 

rapprochement des personnes dans les salles 

communes, les locataires ont quand même pu 

se déplacer à l’intérieur. Un gardien de 

sécurité a été engagé dès les premières 

semaines afin de contrôler les entrées et 

sorties, et d’accompagner les locataires dans 

leur marche dans la cour, marche qui devait 

se faire sous supervision, tel que demandé par 

la Direction de la Santé Publique. 

 

Notre coordonnatrice, Nancy Bouchard, reçoit 

des consignes quotidiennement de la direction 

du CISSS et la présidente fait aussi son appel 

téléphonique tous les jours afin de valider 

avec cette dernière les besoins et le suivi des 

consignes. Notre coordonnatrice est de garde 

même les soirs et fins de semaines pour 

répondre aux besoins du personnel. 

 

Tous nos résidents et résidentes se portent 

bien, aucun cas de Covid n’a été déclaré. Par 

contre, l’ennui et le désir de sortir 

commencent à se faire sentir. Depuis le 11 

mai, la Direction de la Santé Publique permet 

un peu de relâchement dans les RPA 

(Résidence privée pour aînés). Nous suivrons 

l’évolution des ces directives. 

 

Le 10eanniversaire de la résidence ne pourra 

être présenté comme nous l’avions planifié. 

Toutes les activités de mai- juin et juillet 

seront déplacées. Actuellement, nous ne 

pouvons dire comment se passera l’été, nous 

attendons les directives de la Santé Publique 

pour planifier 

nos activités. 
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Je tiens personnellement à 

souligner le super engagement 

de notre personnel, préposées, 

cuisinières et de notre 

coordonnatrice si bienveillante 

envers nos résidents. Merci pour 

votre travail et vos heures 

supplémentaires données si 

généreusement.  

 

Bonne fête des mères à toutes 

nos mamans qui vivent à notre 

résidence. Une activité a été 

prévue pour pouvoir les voir à 

distance dimanche le 10 mai. 

 

Merci à tous nos résidents 

pour leur résilience et leur 

capacité à s’adapter à ce 

nouveau mode de vie qui 

dure depuis deux mois. 

 

Bonne fin de mois et suivez 

les directives de M. Arruda. 

 

Henriette Thériault,  

présidente du CA  

Comme tout le Québec, nos activités sont en 

pause depuis la mi-mars. 

La journée de printemps, le congrès régional 

ainsi que le congrès provincial  

ont été annulés. Nous continuons tout de 

même par téléphone à prendre des 

nouvelles de nos membres. Présentement le 

renouvellement des cartes de membres  

est en marche. Nous espérons reprendre le 

tout en septembre. 

 

Le Cercle déposera prochainement une 

demande de l’ordre de 18 000$ dans le cadre 

du programme fédéral Nouveaux Horizons. Le 

projet consiste à ajouter certains équipements 

tels que : 

 Un métier de 72 pouces afin de tisser des 

pièces plus larges comme des nappes et 

des jetées; 

 Une navette volante permettant de tisser 

seule sur un métier de 60 pouces, évitant 

les allers-retours pour la personne; 

 La fabrication d’armoires de rangement; 

 L’achat de tables et de chaises pliantes 

et autres… 

Les achats et les contrats seront effectués 

localement dans la mesure du possible. 

 

En attendant, nous vous souhaitons un bel été 

et prenez soin de vous en ce temps de 

confinement. 

 

 

 

                                                            

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Claudette Gosselin,  

responsable des communications  

Les Fermières : de retour en septembre 
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Quelques nouvelles de votre salle de quilles : 

la fin de saison est annulée pour 2019-2020 ! 

Les ligues qui remettaient des bourses à la fin 

de leur saison les remettront à l'automne. Nous 

avons toutes les feuilles de pointage en main 

et nous les conservons précieusement. 

 

Les tournois du Bel Âge qui n'ont pas eu lieu, 

soit ceux de Mont-Joli, Causapscal et Matane 

( Les Allées du Boulevard ), devraient être 

joués à l'automne avant les tournois de 2020-

2021. Cela seulement si nous avons une saison 

de quilles. 

 

Une ligue d’été? 

Si nous avons la permission 

d'ouvrir pour l'été, nous ferons à 

ce moment un appel à tous nos 

joueurs afin de connaître 

l'intérêt de chacun pour une 

ligue d'été. Nous aurons 

sûrement, à ce moment-là, des 

mesures sanitaires à prendre. 

 

Remboursement de prêt 

Gilles Rioux, notre président, a 

pu rencontrer Mireille Sheehy, 

notre conseillère à la MRC de la 

Matapédia, pour demander s'il était possible de 

retarder le remboursement de notre prêt. 

Cette demande a été acceptée donc celui-ci 

est reporté de 6 mois. Les remboursements 

reprendront en octobre, mais, entretemps, 

nous payons quand même  

les intérêts mensuels. Gilles et Mireille 

surveillent les programmes des deux paliers de 

gouvernement pour vérifier si certains 

programmes d'aide pourraient nous concerner. 

 

Personne dynamique recherchée 

Nous sommes toujours à la recherche d'une 

personne de 18 ans et plus, dynamique et 

aimant travailler auprès du public, pour 

effectuer environ 15 heures par 

semaine à l'automne 2020. Si 

intéressé.ée, communiquer 

avec Gilles Rioux au 418 756-

5951. 

 

On pense à vous tous et prenez 

bien soin de vous. 

 

Denise Langlois, secrétaire 
 

Quilles Causap vous informe 

M. Gilles Rioux, président de Quilles Causap, et Mme Mireille Sheehy, 

conseillère à la MRC,  lors de l’inauguration  

Coronavirus: État de la situation au Bas-St-Laurent (le 18 mai 2020) 

 

Informez-vous! 
Vous pouvez consulter divers sites pour vous informer sur la 

situation et l’aide disponible pendant la pandémie: 

 quebec.ca/aller mieux  

 quebec.ca/coronavirus 

 Ici-radio-canada/coronavirus… 

 Canada coronavirus 

 
Les barrages routiers ont été levés le 18 mai. 

Respectons les  mesures de protection! 

MRC Nombre cas 

La Matapédia -5 

La Matanie -5 

La Mi�s -5 

Riki-Neige�e  8 

Des Basques -5 

Riv-du Loup 25 

Témiscouata  5 

Kamouraska -5 

Total 44 

Décès 2 
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Puisque le CPE L’Enfant Rit s’avère un service 

essentiel, il est demeuré ouvert pendant la 

période de confinement afin d’offrir un service de 

garde aux enfants d’employés des services 

essentiels. Le personnel a donc dû s’adapter 

rapidement aux nouvelles mesures sanitaires en 

temps de pandémie. Il n’y a eu aucune perte 

d’emploi au CPE, certaines employées ont fait du 

télétravail (formation en ligne) et les éducatrices 

entraient travailler selon un 

système de rotation. 

 

Entre 1 et 5 enfants ont 

fréquenté le CPE avant le 11 

mai, ce nombre a ensuite 

augmenté à 8 enfants jusqu’au 

25 mai. Avec le déconfinement, 

du matériel de protection tels 

que : masques, gants, uniforme, 

etc. est fourni à chaque 

employée. Des visières 

de protection ont aussi 

été annoncées par le 

ministre Lacombe. 

 

Heureusement, le CPE 

peut compter sur l’aide 

inestimable d’une 

préposée à l’entretien à 

temps plein, Mme Julie 

Chiasson, nouvellement 

engagée. Julie donne un 

fier coup de main dans l’application des nouvelles 

mesures sanitaires. 

 

À compter du 11 mai, les 21 enfants fréquentant 

le CPE réintègrent les services de garde,  

conformément aux phases établies par le 

gouvernement et tel qu’indiqué dans le tableau : 

 
Mesures sanitaires et de sécurité  

La fréquence de désinfection des surfaces, du 
matériel et des locaux a été rehaussée. 
En plus des mesures de nettoyage et de 
désinfection mises en place, voici quelques 
directives qui encadrent désormais le 
fonctionnement quotidien au CPE. 
 
Afin de contrôler les accès et la circulation dans le 

CPE, le personnel accueille les 
enfants à la porte principale du 
CPE. Le parent doit sonner et 
un membre du personnel vient 
ouvrir. Aucun parent n’est 
autorisé à circuler dans 
l’établissement. 
Le lavage des mains est 
obligatoire en entrant et en 
sortant de l’installation, ainsi 
qu’à certains moments dans la 
journée. 

La distanciation physique entre 
les enfants et entre les 
membres du personnel est 
exigée dans la mesure du      
possible. 
 

Jouets et jeux 
 Tous les jouets difficiles à nettoyer ont été 

retirés (casse-tête, pâte à modeler, jeux de 
cartes, etc.); 

 Chaque enfant a son bac à jouets à 
l’intérieur et les jouets sont désinfectés à 
tous les jours; 

 Les ateliers dirigés en petit nombre (max 1-2 
enfant) sont privilégiés; 

 Les jeux individuels sont priorisés et le 
matériel limité afin d’en assurer la rotation 
et la désinfection; 

 Aucun rassemblement de plusieurs groupes 
n’est autorisé dans un local ni dans les cours 
extérieures. 

 
Sieste et repas 

Les literies, matériel de réconfort et matelas, sont 
lavés et désinfectés tous les jours. 
Sieste : La disposition des siestes a été revue afin 
de réduire le nombre d’enfants par salle et 
distancer les matelas. 
 

Il était une fois au CPE L’Enfant Rit... 

DATES CAPACITÉ % RATIO 18 MOIS À 5 ANS 

11 MAI  30 % /- 50% 4 ENFANTS PAR GROUPE 

25 MAI 50 % 4 ENFANTS PAR GROUPE 

 

8 JUIN 75 % 6 ENFANTS PAR GROUPE 

 

22 JUIN 100 % 8 ENFANTS PAR GROUPE 
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Club des 50 ans & plus de Causapscal 

Bonjour les amis.es, 

 

un petit mot pour vous dire qu'on 

s'ennuie de vous tous. On pense à 

vous et aux activités qui n'ont plus lieu. 

 

À quand le retour des activités? Bonne 

question, mais, malheureusement, aucune 

réponse. Sans vaccin, la distanciation sociale 

sera de mise pour tous, qu'importe votre âge. 

Les sorties en société ne seront plus comme 

avant. 

 

Tout ce qu'on peut faire, c'est de se soutenir 

dans ces moments d'isolement. Pensez aux 

gens seuls, appelez vos amis. Ceux qui le 

peuvent, utilisez Facebook, Messenger, Skype, 

etc. L’entraide est importante. 

 

On se tient en forme, il y a beaucoup de sites 

Internet qui se spécialisent pour le maintien en 

forme des aînés. Il s’agit de « googler » : 

exercices pour aînés, yoga sur chaise, 

exercices sur chaise, etc. Et ceux qui le 

peuvent, allez prendre des belles marches de 

santé. Il fait tellement beau... et chaud. 

Trouvez-vous des loisirs: lecture, tricot, casse-

tête, sudoku, etc.  Faites du ménage dans vos 

photos ou autres. N'écoutez pas les nouvelles 

toute la journée. 

 

Pour ce qui est de l'Assemblée Générale 

Annuelle du club, elle est reportée au moment 

où la société sera déconfinée. Nous aurons 

toujours besoin de personnes intéressées à 

s'impliquer sur le conseil d'administration. 

 

Jusqu'à notre prochaine rencontre, portez-vous 

bien. Respectons les consignes de sécurité et 

commençons à porter le masque lorsque la 

distanciation n'est pas possible. 

 

Club des 50 ans + de Causapscal 

 

Des petites tables ont été ajoutées. 
À l’heure des repas et des 
collations, les enfants sont 
distancés pour un maximum de 3 à 
4 enfants par table. 
 
Activités extérieures 

 Les modules de jeux tels 
que : maisonnettes, bascules, 
et glissoires ne sont pas 
accessibles. 

 Chaque éducatrice possède 
son propre bac de jeux pour 
l’extérieur. Le bac et son 
contenu sont désinfectés 
après chaque utilisation. 

 Les enfants vont choisir un 
jouet et après utilisation, ils le remettent à 
l’éducatrice pour le désinfecter. 

 La cour extérieure est divisée en 3 zones. 
 
Fréquentation volontaire et retrait du CPE 
La décision de fréquentation des enfants au 
services de garde est volontaire pour tous. Le 

service est offert selon une 
priorisation du gouvernement. Les 
parents qui gardent leur enfant à la 
maison n’ont pas de frais de garde à 
débourser jusqu’au 22 juin, date de 
la reprise entière du taux 
d’occupation.  
 
La direction du CPE demande aux 
parents de garder leur enfant à la 
maison si ce dernier ou un membre 
de la famille présentent des 
symptômes qui s’apparentent à 
ceux de la COVID-19. 
 
Les enfants s’adaptent bien 
La directrice du CPE, Mme Kathy 

Paquet, nous a confié que malgré certaines 
craintes au sein de l’équipe, tout le monde met 
l’épaule à la roue afin d’offrir un service de garde 
sécuritaire. Elle ajoute que les tout-petits 
semblent bien s’accommoder de la situation car à 
cet âge, plusieurs apprécient jouer seuls, avec 
leurs propres jouets. 

Par Hélène D’Aoust 



16 

Depuis le début de la pandémie, Alimentation 

Causap a assuré un service extraordinaire aux 

gens de Causapscal et des environs. 

L’entreprise s’est vite adaptée en mettant en 

place de nouvelles mesures sanitaires, 

assumées à même son budget d’opération : 

ajout d’une préposée à l’accueil et à la 

désinfection des paniers, désinfectant pour la 

clientèle, nettoyage des comptoirs après 

chaque client, installation d’un panneau en 

plexiglas afin de protéger les clients et le 

personnel, nettoyage fréquent des machines, 

des poignées de réfrigérateurs, marquage 

indiquant la distanciation de 2 mètres, limite 

de 33 clients en magasin, disponibilité de 

matériel de protection, etc. 

Une collaboration de tous 

Simon et Frédéric Veilleux, copropriétaires, 

tiennent à remercier la clientèle pour leur 

précieuse collaboration et leur compréhension. 

La grande majorité des gens respecte les 

directives et fait preuve de patience devant 

certains délais ou contraintes. Ils remercient 

aussi leurs employés qui ont toujours été là, en 

première ligne, pour servir les citoyens. Il n’y 

a eu aucun refus pour entrer au travail. Ces 

derniers complètent quotidiennement un 

questionnaire attestant qu’ils n’ont pas de 

symptômes ou été en contact avec quelqu’un 

ayant contracté la Covid-19. Il en est de même 

pour les fournisseurs. 

 

En raison d’un vent de panique au début chez 

les consommateurs québécois, 

l’approvisionnement a exigé une gestion serrée 

des marchandises puisque le nombre de caisses 

était restreint et qu’on devait établir un choix 

judicieux des produits à commander. Les 

choses sont rentrées dans l’ordre et la limite 

de deux produits par client a été levée. 

 

 

Un service de commandes et livraison 

Le magasin d’alimentation a bien répondu aux 

besoins de la population du secteur en offrant 

un service de commandes et livraison dans tout 

le secteur, 5 jours par semaine. Cela a 

représenté une cinquantaine de livraisons par 

semaine, effectuées par les deux 

copropriétaires. Du personnel a été affecté à 

la prise de commande et à la préparation, soit 

environ une heure de travail par commande. 

Toute une gymnastique! Le service reprend 

bientôt avec l’horaire habituel, 2 jours /

semaine. 

 

Frédéric termine avec ceci: « La fermeture du 

magasin les dimanches a aidé l’équipe à tenir 

le coup! Avec le surplus d’ouvrage occasionné 

par la situation, une journée de congé était 

bien méritée et appréciée. Cela nous a permis 

de recharger les batteries et de garder notre 

monde pour combler l’horaire. On fait notre 

maximum. Notre objectif est de protéger tout 

le monde à 100%. »             

 

Plage-horaire pour les 70 ans+ 

Mardi, Jeudi, Samedi 

de 7h30 à 8h30 

En vigueur depuis le 11 mai 

Pandémie: Alimentation Causap a assuré! 
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Le Resto terrasse au 

Bar de la rivière, St-

Jacques a remplacé en 

mai dernier le Café 

bistro St-Jacques. C’est 

Mme Aline Aubé qui 

prend la relève. Forte 

de six ans d’expérience 

à la tête de sa 

compagnie, un food 

truck, et de la 

concession de la cantine à l’aréna, Aline n’a 

pas peur de se lancer dans cette nouvelle 

aventure. Elle sera appuyée par sa sœur, Annie 

Aubé, qui possède 30 ans d’expérience dans la 

restauration. Devant l’annulation de tous les 

événements rassembleurs cet été qui empêche 

l’utilisation de son food truck, Aline ne se 

laisse pas abattre et a décidé de convertir son 

offre en restauration sur place. 

 

L’établissement offre trois repas par jour dont 

un menu du midi, les 

menus étant affichés 

sur la page Facebook 

du resto terrasse. Elle 

mise sur les 

commandes pour 

emporter et croit que 

les gens sont heureux 

de voir ce type de 

restauration maintenu. 

Avec la réouverture 

éventuelle des restaurants, elle espère 

concrétiser divers projets en gestation tels que 

des spécialités le jeudi soir et les vendredis, 

brunch les fins de semaine… 

 

Aline déborde d’énergie et a besoin que ça 

bouge. Elle est confiante et souhaite la 

bienvenue aux gens de l’extérieur qui, elle en 

est convaincue, seront intéressés à découvrir 

nos attraits cet été.                   

Par Hélène D’Aoust 

Le resto terrasse de Aline Aubé prêt pour la saison 

Même si le Gala Reconnaissance Desjardins, organisé par la Chambre de commerce de la 

MRC de La Matapédia et qui était prévu à la fin mars, a été reporté en raison de la 

pandémie, il est bon de se rappeler que plusieurs de nos entreprises figuraient au palmarès 

des nominations. 

 

Et les entreprises nominées dans les catégories suivantes sont… 

 

 Volet OBNL ou entreprise d’économie sociale : Quilles Causapscal 

 Petite entreprise de l’année : Boutique Claude 

 Commerce : La Saline 

 Innovation : La Saline et Bois CFM 

 Relève : Ferme Casault  et Gestion notariale 

 

Félicitations! 

Entreprises de Causapscal nominées au Gala Reconnaissance Desjardins 
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Depuis le 11 mai, la Caisse Desjardins Vallée de 

la Matapédia a repris ses travaux 

d’amélioration à son centre de services de 

Causapscal. Les travaux qui s’échelonneront 

jusqu’en juillet prévoient des améliorations 

pour le service aux membres, la qualité de vie 

des employés et l’ajout d’un espace locatif.  

 

Les  membres 

bénéficieront 

d’aires de services 

favorisant plus de 

confidentialité, une 

meilleure 

signalisation et des 

bureaux plus 

accueillants. Les 

lieux seront plus 

faciles d’accès et 

mieux adaptés à la 

clientèle avec une 

seule porte d’entrée 

du côté du guichet. 

 

En ajoutant un espace locatif adjacent, la 

Caisse souhaite contribuer au développement 

économique de la municipalité en permettant  

à un (e) entrepreneur (e) d’y avoir pignon sur 

rue.  Le service de guichet automatique 

demeurera accessible en tout temps lors des 

travaux à moins d’un avis contraire sur la page 

Facebook de la caisse.  

 

Pendant cette période de pandémie, ce sont 

320 points de services Desjardins qui 

demeurent accessibles physiquement pour le 

moment. Desjardins joint sa voix à celle des 

gouvernements et demande à ses membres et 

clients de limiter leurs déplacements.  

 

Le début du mois est une période fort 

achalandée dans les caisses, ce qui augmente 

le risque de propagation communautaire. 

Desjardins tient donc à rappeler que 290 

transactions peuvent se réaliser sans se 

déplacer dans un point de services. Que ce soit 

dans l'un des 1 689 guichets automatiques, par 

Accès D Internet, téléphone ou mobile, les 

clients sont invités à choisir la prestation de 

services à distance pour réaliser leurs 

transactions. On invite d'ailleurs les membres à 

s'inscrire au dépôt 

direct des 

gouvernements afin 

de recevoir leurs 

prestations dans 

leurs comptes plutôt 

que par chèque.  

 

Afin d'alléger les 

préoccupations des 

personnes de 70 

ans+, Desjardins a 

mis en place une file 

d'attente 

téléphonique 

prioritaire. En composant le 1 800 CAISSES, le 

temps d'attente sera diminué et les gens  

recevront un service d'accompagnement 

personnalisé qui leur permettra de réaliser 

leurs transactions financières dans le confort 

de leur foyer.  

De courtes vidéos sont disponibles sur les 

réseaux Desjardins (site Internet, YouTube...) 

pour faciliter l'utilisation des services Accès D 

Internet et mobile. Puisque 50% des aînés 

disposent d'un ordinateur ou d'une tablette, 

ces tutoriels peuvent leur permettre 

d’apprendre à réaliser leurs transactions en 

ligne tels que: déposer un chèque avec 

l'application mobile, s'inscrire au dépôt direct 

ou payer une facture sur Accès D. Les membres 

qui souhaiteraient un accompagnement plus 

personnalisé peuvent également nous 

téléphoner au 418 629-2271. Nos agents sont 

disponibles 7 jours sur 7, de 6h à minuit.   

Informations de Desjardins Vallée de la Matapédia 
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Voici un texte inscrit à l’endos d’un disque 45 tour 
endisqué par l’Harmonie St-Jacques de Causapscal.  
 

En juin 1961, le Dr Réal 
Lavoie, en collaboration avec 
la Légion Canadienne, forme 
un groupement musical qui 
devait devenir la Fanfare de 
Causapscal, connue 
aujourd’hui sous le nom de 
L’Harmonie St-Jacques. En 
avril 1962, cette vaillante 
équipe, comprenant une 
vingtaine de musiciens, faisait 
sa première apparition 
publique. Par la suite, elle 
prêta bénévolement son 
concours à de nombreux 
organismes. 
 
M. l’Abbé Léonard Parent, qui en juillet 1963 
avait succédé au Dr Lavoie à la direction de la 
Fanfare, devait lui-même quitter Causapscal la 
même année, et fut remplacé par M. l’Abbé 
Norbert Roussel, nouveau vicaire de la 
paroisse. Les occupations de ce dernier ne lui 
permettant pas de consacrer suffisamment de 
temps à la musique, et faute de local 
approprié, la fréquence des exercices a 
décliné graduellement. C’est ainsi qu’après le 
départ de l’Abbé Roussel, survenu à l’été 
1965, l’Harmonie fut réduite au silence 
complet. 
 
À l’automne de la même année, quelques 
anciens membres fervent de la 
musique, pris de nostalgie, se 
réunissent en vue de remettre la 
Fanfare sur pied. Le Frère Gérard 
Charrette, s.c , assume la 
direction de ce petit noyau de 
« survivants » qui groupe une 
dizaine de musiciens. Le nouveau 
directeur entend bien donner une 
impulsion décisive à l’Harmonie et 
vise à doter Causapscal et la 
région d’un corps musical vraiment 

représentatif. Il se met résolument à l’œuvre 
et adopte comme principe de base qu’il faut 

assurer une relève chez les 
jeunes. 
 
Grâce à son travail acharné, 
joint au talent et à 
l’enthousiasme des jeunes 
recrues, dont l’âge varie 
entre 11 et 15 ans, grâce 
aussi à l’encouragement et 
au support financier des 
différents organismes de la 
population de Causapscal, 
l’Harmonie St-Jacques 
progresse tant et si bien 
qu’elle compte 
présentement 35 musiciens 

et qu’elle est constituée en corporation légale. 
Son répertoire, comprenant plus de 60 pièces 
de rythmes et de genres variés, de même que 
la qualité de son interprétation lui permettent 
de s’imposer de plus en plus à l’attention du 
public. En juillet 1970, elle se mérita un 
trophée comme meilleure unité de marche au 
Festival du Saumon de Campbelton. 
 
L’Harmonie, dont les activités sont déjà 
nombreuses, est toujours disposée à répondre, 
dans la mesure du possible, à toute demande 
de concerts, défilés ou démonstrations 
diverses à Causapscal et à l’extérieur. 
 
 
 

Enregistrement : Réal Lagacé 
Disque : RCA Victor 
 
(information transmise par M. 

Carol Veilleux) 

L’Ensemble musical Gérard Charrette, bientôt 60 ans! 

Un peu d’histoire : L’Harmonie St-Jacques de Causapscal 1961-1971 
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Programmation estivale  

en préparation 

 
Le service des loisirs de Causapscal tient à 

vous informer que nous travaillons fort 

présentement pour vous offrir une 

programmation estivale stimulante et ce, 

en prenant en compte les directives de la 

santé publique.   

 

Bien que l’avenir de ces activités est 

encore incertain, nous vous informons qu’il 

est possible d’inscrire votre enfants pour 

le soccer estival à l’aide du formulaire 

web disponible sur la page Facebook du 

service des loisirs de Causapscal ou en me 

contactant . 

Le cas échéant, d’autres activités 

jeunesse pourraient être proposées… 

Avis à la population 

En raison de l’arrivée des journées plus chaudes et de 

l’augmenta�on de visiteurs au Parc de la Pointe, nous 

devons nous soume�re aux direc�ves de la santé 

publique et fermer temporairement l’accès aux modules 

de jeux pour enfants au Parc. Ceux-ci seront réouverts 

dès que le gouvernement nous donnera le feu vert.  

Merci de votre compréhension.  

Recherché: 

professeur de tennis  

pour offrir des cours à la 

population,  

deux soirs par semaine, 

 durant huit semaines.  

 

Pour vous tenir informé des 

nouveautés, abonnez-vous à la 

page Facebook : loisirs de 

Causapscal. 

Pour toute information: 

Vanessa Lamarre, animatrice 

(418) 756-3444 poste132 



21 

PARC DE LA POINTE 

Le Parc de la Pointe à Causapscal  offre à tous la  

possibilité de venir pra�quer une ac�vité physique 

ou simplement, se détendre dans un  décor 

magnifique.  

À vous de venir en profiter. 

Employées au Parc de la Pointe 

Pour une deuxième année consécu�ve,   

Maud Parent et Chloé Abud seront  présentes  au 

Parc  de la Pointe afin de vous prêter du matériel 

spor�f :  raque�es de tennis, ballons, balles, croche 

pieds…   

Elles assureront l’anima�on au parc et aussi la 

surveillance de vos enfants.  

L’heure d’ouverture des jeux et des prêts reste à 

confirmer en raison de la Covid-19.  

Parc– Actif estival 2020  

Le Parc-Ac�f sera de retour ce�e année  

avec notre dynamique Jackie Castonguay, 

en conformité avec les normes de la santé publique. 

 

 Les cours de style cardio-plein-air auront lieu : 

 

Mardi 18h30 (le soir) 

Jeudi 9h00 (la ma�n) 

du  9 juin au 28 juillet 2020.  

Pour vous inscrire : 

 en ligne, remplir le formulaire web, sur la 

page Facebook:  Loisirs de Causapscal  

 ou téléphoner au 418 756-3444, #1321.  

Offert par la ville de Causapscal 
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Attention! Nous sommes présentement en 

préparation du camp de jour estival 2020. 

Les parents ayant déjà inscrit leurs 

enfants les années précédentes seront 

contactés bientôt pour les inscriptions. Il 

est possible que les places soient quelque 

peu limitées cette année. Les enfants des 

parents œuvrant dans un service essentiel 

(ou à l’emploi) seront prioritaires.  

 

Prenez note qu’il y a quelques 

changements au sein de l’administration 

cette année en raison des nouvelles 

directives de la santé publique. L’équipe 

travaille très fort pour vous offrir un 

camp de jour dynamique et enrichissant 

pour vos enfants!  

Merci de votre compréhension. 

 

Pour toute information  

Vanessa Lamarre 

Animatrice en loisirs,  

(418) 756-3444 poste 1321 

 

Fête Nationale du Québec à Causapscal  

COVID—19 

Compte tenu des 

circonstances actuelles, le 

comité organisateur a le 

regret d’annoncer 

l’annulation des festivités de 

la fête nationale du Québec, 

prévues au Parc de la Pointe 

de Causapscal, le 24 juin 

2020.  

 

Le comité organisateur tient 

toutefois à préciser que celles-ci seront de retour 

avec la même programmation, dès 2021, année 

importante pour Causapscal qui célèbrera son 125e 

anniversaire.  

 

En ce qui concerne les commanditaires, le comité 

tient à remercier tous ceux qui contribuent à la 

pérennité des festivités et ce, chaque année. Prenez 

note que ceux qui avaient déjà envoyé leurs 

commandites, celles-ci seront utilisées pour les 

festivités 2021. Si vous désirez toutefois vous faire 

rembourser, communiquez avec nous. 

 

Cordialement,  

le comité organisateur 

« Le Go pour bouger ! » 

5 blocs d’exercices pour aînés 

Garder sa forme physique avec ce site de  

capsules vidéos de 15 minutes en ligne. 

 

Adapté à toutes les conditions  

(personne autonome ou en fauteuil) 
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Jean-Guy Hallé est 
natif de Causapscal et 
a toujours été un grand 
amateur de nature. 
Vers l’âge de 15 ans, il 
reçoit comme cadeau 
de fête son premier 
kodak au milieu des 
années 70 ...un 
kodak  d’une valeur de 
7.95 $ en plastique. 
Jean-Guy ne prenait 
pas de photographies avant ce moment 
marquant. Par contre, il avait déjà un certain 
penchant pour cet art puisqu’il se plaisait à 
admirer les photos dans les revues de 
motocross. Cet amateur autodidacte a 
développé, au fur et à mesure du temps, une 
passion pour la photographie. 

 
Dans les années 80, il s’amusait à suivre les 
courses de motocross au Québec et à capter 
des moments captivants. Il a connu ainsi les 
meilleurs coureurs au Québec et au Canada 
en raison de ses photos. En juillet 1985, il 
s’était rendu à un championnat national de 
motocross à Binghamton NY, toujours avec le 
même petit kodak ! Mais en voyant le résultat 
de ses photos, Jean-Guy s’est décidé enfin à 
acheter son premier 35 mm. Il tient à 
souligner que des amis motoneigistes l’ont 
aidé à payer son premier boîtier alors qu’il 
assumait le coût de la lentille. 
 
Pendant 20 ans, Jean-Guy a parcouru des 
milliers et des milliers de kilomètres en forêt, 

dans des pistes de 
motoneige en chauffant 
bénévolement l’équipement 
pour le club de motoneige 
d’Albertville afin de gratter 
et d’entretenir les trails. 
Avec son 4 roues, il aime se 
promener  dans les endroits 
sauvages. Il a ainsi pu 
croquer de nombreux 
paysages et animaux dans 
toutes les conditions 

climatiques, à toute heure du jour ou de la 
nuit. Sa passion et ses photos lui ont permis 
de connaître des motoneigistes de partout, 
de l’Ohio au Maine, jusqu’à New York, en 
passant par la Nouvelle-Écosse jusqu’en 
Ontario! Du monde très généreux qu’il a 
apprécié. 
 
À ce jour, Jean-Guy a eu en sa possession 
trois caméras numériques dont le dernier 
qu’il s’est procuré en avril 2019. Avec 250 
000 mille photos (oui, c’est bel et bien 250 
mille photos!) à son actif, il continue de 
prendre des photos de paysages, d’orignaux 
de chevreuils et autres attraits de la nature. 
Depuis trois ans, il cumule une moyenne de 
24 000 photos par an. Vous pouvez admirer 
des photos en page couverture et aller jeter 
un coup d’œil sur une partie de son œuvre en 
visitant sa page FB. 

 
L’équipe du journal L’Eau Vive remercie Jean
-Guy de partager ses photos pour égayer 
notre printemps. 

Par Hélène D’Aoust 

Jean-Guy Hallé, passionné de photographie! 
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Voici un petit clin d’œil à l’histoire de Causapscal. 
Pour rester en lien avec ce qui se passe avec la 
pandémie de Covid-19, voici un extrait du livre du 
centenaire: D’eau et de lumière… de 1896-1996.  
 
Histoire de Causapscal sur les épidémies : 
 
Avec les risques, souvent mortels, qu'occasionnent 
les maladies contagieuses, la Municipalité doit 
veiller à ce que les gens se fassent vacciner. En 
1898, un bureau de santé s’installe à Causapscal. 
En 1899, un avis est donné afin que tous ceux qui le 
doivent soient vaccinés pour éviter les épidémies. 
En 1901, une amende de 5,00$ menace le 
récalcitrant. Tous sont tenus de se faire vacciner. 
 
Malgré cela, en 1903, on doit placer en quarantaine 
une maison et fermer l’école ainsi que la place 
publique à cause d’une épidémie de 
«picote» (variole). À l’époque, la «quarantaine» se 
déroule ainsi : on placarde une affiche sur la porte 
de la maison et on interdit aux membres de la 
famille recluse de sortir pendant une période de 
quarante jours. Si la maladie est grave et mortelle, 
plusieurs membres d’une même famille peuvent 
alors trépasser. 
 
Lors d’une épidémie, on 
procède à la désinfection 
des maisons, on ne sort pas 
inutilement afin d’éviter 
tout contact avec une 
personne porteuse du 
virus. 
 
En 1905, on réglemente la 
vaccination pour combattre 
les maladies contagieuses. 
On récidive en 1911, en apportant des ajouts au 
règlement. Au mois d’août 1930, plusieurs parents 
demandent une vaccination gratuite contre la 
variole car ils n’ont pas les moyens de défrayer le 
coût du vaccin (0,60$ par enfant inoculé). Les 
commissaires d’école s’occupent donc de faire une 
demande en bonne et due forme au médecin 
exécutif de l’Unité Sanitaire pour voir à 
l’immunisation des enfants de la municipalité. 
 
Ces épidémies ont parfois fait des victimes à 
Causapscal. Par exemple, en 1884 une épidémie 
de diphtérie cause la mort de dix enfants âgés de 
3 à 10 ans. 
Mais l’épidémie qui a causé le plus de ravages et 

qui a le plus marqué l’imaginaire de la population 
de notre région est sans contredit la grippe 
espagnole. Ce microbe de propagation 
extrêmement rapide est ramené des “vieux pays” 
lors du retour des armées ayant combattu en 
Europe durant la première guerre mondiale et de 
l’arrivée d’immigrants étrangers. Le médecin en 
fonction à cette époque à Causapscal est le Dr 
Joseph Frenette. 
Ici à Causapscal, du 15 octobre 1918 au 22 
novembre de la même année, pas moins de douze 
décès sont imputables à cette terrible grippe. 
Notons que la grippe espagnole s’attaquait surtout 
aux personnes âgées de 20 à 40 ans. 
 
Annexe no 6 
Victimes de la grippe espagnole 1918 
En octobre: Alice Lévesques, 39 ans, épouse de Idas 
Plante, Pierre Duchaîne, 25 ans, fils de Jos Duchaîne et 
de Marie-Louise Beaulieu, Jos Landry, 38 ans, époux de 
A. Nadeau de St-Pierre de l’Étang du Nord, Eugène 
Dallaire, 29 ans, époux de Alphonsine Poulin. 
 
En  novembre Alphonsine Poulin, 23 ans, épouse de feux 
Eugène Dallaire, Marie-Anne Lévesque, 23 ans, épouse 
de Joseph Dallaire, Anna Rivard, 13 ans, fille de Jean-
Baptiste Rivard et Marie-Louise Blanchard, Georges 

Arsenault, 39 ans, fils d’Auguste Arsenault, 
Napoléon Lévesque, 29 ans, époux de 
Marianne Harrison, Hérilda St-Laurent, 35 ans, 
épouse de François Pednault, Marianna 
Harrisson, 25 ans, épouse de feu Napoléon 
Lévesque, George Pinard, 29 ans, époux de 
Marie Lemieux 
(liste tirée du livre de Roger Delaunais : Le 
camp de la grippe espagnole, 1991, p. 142-
143. 

La grippe espagnole a frappé Causapscal en 1918 
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Il y a seulement les bornés et les dictateurs pour 

croire que la vie va redevenir comme elle était au 

début de l’an 2020. En réalité, il va y avoir des 

gros changements et nous devons nous y préparer.  

Cela va provoquer d’énormes bouleversements qui 

vont générer des opportunités et des menaces.   

 

Le changement peut s’analyser avec un outil qu’on 

appelle : le paradigme. Pour illustrer ce 

phénomène assez récent, on peut montrer un 

exercice que Joel Barker a fait dans une vidéo des 

années 80 : « Le paradigme est un modèle 

comprenant des règles présentes et passées qui 

sont mises en parallèle avec les nouvelles 

caractéristiques souhaitées».  Dans cette vidéo, J. 

Barker donne une conférence devant un groupe 

d’hommes d’affaires américains. Il leur demande:  

Que pensez-vous de la fabrication au Japon 

dans : 

Voilà un exemple frappant de paradigmes qui 

illustrent un changement très important.  

Cependant, cette réalisation a nécessité un 

évènement déclencheur. Dans les années 50, le 

gouvernement japonais voulait amorcer une 

révolution industrielle. Après une prise de 

renseignement mondial, les responsables ont 

découvert aux États-Unis l’ingénieur Edward 

Dening. Celui-ci avait développé : La gestion 

participative dans les entreprises. Ses 

connaissances n’ont pas été retenues chez lui, 

alors il est allé les partager avec les Japonais!  

 

Sa théorie est basée sur les 3C : 

 

 Continuer à faire plus de la même chose 

 Commencer à faire autre chose 

 Cesser de faire ce qui est en cours 

 

Il y a de nombreux exemples de changements de 

paradigmes qui ont fonctionné. Il y en a aussi 

d’autres qui ont été des fiascos : Les montres au 

quartz en Suisse, les films Kodak aux É-U, etc. 

 

Voici un paradigme à Hydro-Québec : 

En 1959, j’ai commencé à travailler au barrage de 

Bersimis II en télécommunication.  C’était à la fin 

de la construction de ce barrage. C’était aussi 

l’époque de l’Union Nationale, dont le chef 

Maurice Duplessis allait mourir bientôt à 

Shefferville. Hydro-Québec venait d’aménager son 

plus gros complexe hydroélectrique : La Bersimis.  

  

Cependant à cette époque, les Québécois avaient 

eu un rôle très secondaire sur ce projet, ils 

étaient surtout des manœuvres. Ainsi, la gérance 

générale du projet était confiée à la Cie Périni de 

Boston qui fonctionnait avec un système financier 

à «cost plus 20% » !  Les représentants de HQ sur 

le site du projet étaient des anglophones : M. 

Parker était project manager, M. Huggard était 

chief engineer. De plus les ingénieurs consultants 

séniors étaient de la firme Acres de Toronto. ! 

Chronique:  

L’arc-en-ciel 

Le monde ne sera plus comme avant 

les années 60?  les années 80? 
 -de la camelote  -qualité excellente 

 -bon marché  -dispendieux 

 -piètre qualité  -haute technologie 

 -des copies   -leadership  

 -sans technologie  -balance commerciale + 

 -imitations  innovation 
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Toute la paperasse concernant la paye ou les 

commandes se faisait en anglais. Seulement le 

menu de la cafétéria était en français 

 

À l’été 1960, il y a eu des élections provinciales et 

le parti de Jean Lesage fut élu sans grande surprise 

avec le slogan: Maîtres chez nous. À cette époque, 

le projet d’aménagement de la Manicouagan avait 

été déclenché pour des études préliminaires  

depuis quelques années.  Le gouvernement libéral 

avait d’abord pensé à retarder le projet mais, 

après les élections, vers le mois de novembre 1960, 

il donna le feu vert à Hydro pour lancer les travaux 

à Manic 5.  Il faut ajouter qu’entre la Bersimis et la 

Manic, il y avait eu un projet moins important aux 

chutes Churchill au Labrador où Hydro était maître 

d’œuvre. La raison n’est pas souvent invoquée car 

le projet fut réalisé à cause de l’implication 

d’Hydro, non seulement pour sa construction mais 

surtout pour garantir son financement et 

ultérieurement la mise en marché de l’énergie 

produite.   

C’est alors qu’on a assisté à une révolution, à un 

changement de paradigme, déclenché par le slogan 

Maître chez nous! En effet, l’ingénieur en chef au 

bureau de Montréal de HQ était M. Antoine 

Rousseau. Les consultants en chef étaient 

Surveyors Nenninger et Chênevert qui 

deviendraient SNC. Le gérant du projet à Manic 5 

était Serge Godbout, l’ingénieur en chef Raymond 

Lauzon, etc.  Partout la langue de travail était le 

français.  Le contremaître général Oscar Cantin 

avait une équipe de superviseurs tous 

francophones, dont la majorité avait obtenu leur 

expérience au Labrador, à Beauharnois et à 

Carillon. Les conditions de travail avaient 

beaucoup changé alors que Duplessis avait déclaré, 

pendant des chantiers de la Bersimis, qu’il ne 

tolérerait aucun syndicat et que toute tentative 

d’accréditation provoquerait la fermeture des 

chantiers! À Manic 5, ce fut l’inverse et rapidement 

les travailleurs purent se syndiquer.   

 

 

 

 

 

 

La construction du barrage débuta en lion! Les étés 

61 et 62 furent extraordinaires en termes de fierté 

et de productivité, on était les héros du Québec et 

l’élection / sondage en 1962 porta sur le thème de 

la nationalisation des compagnies privées 

d’électricité qui jouissaient de monopoles dans 

plusieurs régions et étaient détenues par des 

capitaux étrangers. C’est René Lévesque, alors 

ministre des richesses naturelles, qui avait mené 

une campagne extraordinaire et assuré une 

réélection de son parti. Cette réalisation vint 

encore augmenter notre fierté. Je laisse à chacun 

d’élaborer ce paradigme et de noter qu’un 

nouveau paradigme devrait être initié et développé 

par un nouveau promoteur. 

 

Depuis le début de la pandémie actuelle, plusieurs 

personnes ont produit des écrits pour mettre en 

évidence l’opportunité de procéder à une remise 

en question de la façon dont nos politiciens 

hésitent et tempèrent à propos de l’autre 

pandémie : Le réchauffement climatique qui est 

deux fois plus élevé que prévu au Canada et trois 

fois plus élevé dans l’Arctique! Cette lenteur à agir 

actuellement fait bien l’affaire des néocapitalistes 

qui privilégient leurs profits au détriment de la 

santé de la population. 

 

Afin de conclure ce commentaire, revenons à Joel 

Barker qui nous explique que c’est par la vision 

qu’on remet en question les paradigmes présents 

pour amorcer le développement des nouveaux 

paradigmes.  

 

Cette vision comprend les éléments suivants : 

 Elle est initiée par le leader 

 Elle est partagée et supportée par le groupe 

 Elle est globale mais détaillée 

 Elle est positive et inspiratrice 
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C’est le temps des ménages de printemps, des 

travaux à l’extérieur et du raclage de terrain. 

En temps normal, vous vous dirigez ensuite 

vers votre écocentre pour vous départir de vos 

matériaux de construction, vos meubles 

usagés, vos appareils électroniques désuets, 

vos peintures, huiles et batteries et vos 

branches, feuilles, etc. Comme vous le savez, 

on est loin d’être en temps normal! 

 

L’Écosite de La Matapédia avait dû fermer 

l’écocentre d’Amqui afin de répondre aux 

mesures exceptionnelles durant la pandémie. 

Depuis le 21 avril 2020, les portes sont de 

nouveaux ouvertes à certaines conditions:  

 

 Un nombre restreint de véhicules sera 

accepté sur le terrain en même temps 

afin de respecter la distanciation sociale 

de 2 mètres; 

 Les citoyens seront seuls responsables de 

la disposition des matières. Un employé 

assurera un bon triage, mais ne pourra 

manipuler les matières; 

 Aucune vente ou don d’objets ne sera 

faite; 

 Le non respect des consignes et mesures 

sanitaires implique des sanctions. 

 

Afin d’assurer le bon fonctionnement, il est 

recommandé de trier vos matières avant de 

les apporter et de bien sécuriser votre 

chargement afin d’éviter de perdre des 

morceaux en chemin. 

 

Écocentre d’Amqui : 32, rang St-Paul, Amqui.  

Heures d’ouverture: du mardi au samedi, de 

9h à 17h. Au moment d’écrire ces lignes, les 

écocentres de Causapscal et Sayabec 

demeuraient fermés jusqu’à nouvel ordre.  

 

Pour plus d’information (ex. composter) 

visitez le www.ecoregie.ca ou téléphonez au 

418 629-2053, poste 1138. 

« Pandémie et ménage de printemps  » 

(chronique: suite) 

Au Québec, l’arc-en-ciel c’est un 

espoir, un vœu et surtout une vision 

qui devrait motiver nos élites à 

poursuivre le beau travail commencé 

et surtout à servir de déclencheur. 

 

L’effet paradigme : Dans une petite salle, il y a un 

court escalier étroit et, au bout, un contenant de 

belles bananes. On fait entrer quatre singes dans la 

salle. Aussitôt, il y en a un qui monte dans 

l’escalier pour prendre une banane.  Mais avant d’y 

arriver, une douche d’eau très froide tombe sur les 

autres. Ceux-ci se dirigent vers le fautif pour le 

battre afin qu’il quitte l’escalier, alors la douche 

cesse. Un autre singe tente, à son tour, d’aller 

chercher une banane et le même scénario se 

produit. 

 

Alors, on retire un singe pour le 

remplacer par un nouveau. Celui-ci 

recommence le jeu mais, avant de 

déclencher la douche, il se fait battre 

par les trois autres. On retire le 

deuxième singe du 1er groupe et on 

ajoute un autre nouveau singe.  Quand on a 

remplacé les quatre singes originaux par quatre 

nouveaux, personne ne tente d’atteindre les 

bananes mais sans savoir pourquoi!  

 

Si les singes pouvaient parler, ils diraient que dans 

ce local c’est comme cela que ça marche… 

 

Par Georges-H. Houde 

(Inspiré de divers articles et textes) 
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Comme à tous les mardis, avant de passer à la 
poste et à l'épicerie, Aimé passait chez Glorion 
pour rencontrer ses amis et prendre les 
dernières nouvelles. Ce matin-là, Aimé se 
rendit compte que c'était beaucoup plus 
bruyant qu'à l'accoutumé. 
 
En effet, passé plus tôt, Justin Boulanger avait 
raconté qu'à la séance du conseil, les élus 
municipaux avaient approuvé la commission 
scolaire dans son projet de se procurer un 
cheval pour l'école Cossette. Pas n'importe 
quel cheval, un cheval d'arçons. 
 
Lorsqu'Aimé entra, tout le monde 
parlait de cette dépense stupide 
et inutile. Boucane fut le premier 
à saluer Aimé et dit tout haut:  
« Les gars, on a notre homme 
pour défendre nos droits. Aimé 
est nouveau dans la place et la 
parole d'un nouveau est toujours 
plus écoutée que celle d'un 
ancien. 
-On ne peut pas laisser faire cela! 
Un cheval? Tous les cultivateurs en ont au 
moins un. Les garçons n’ont pas besoin de 
cela, pis après ça, ce sont les filles qui vont 
vouloir quelque chose, pis ça finira plus, 
ajouta Boucane. » 
 
Tous étaient contre cet achat, mais personne 
ne savait vraiment ce qu'était un cheval 
d'arçons, ni d'où cela venait et à quoi cela 
servirait. 
 
Au tour de Tépo de prendre la parole :  
« Un cheval, ça coûte cher à garder, cela va 
prendre quelqu'un pour s'en occuper.  Ça boit, 
ça mange, ça chie, pis où çé qui vont le 
mettre? Ça prend de la place. 
 
-Un cheval d'arçons, ça vient d'où? Y mange 
peut-être pas comme icitte, y va avoir frette, 
pis y peut devenir agressif avec la gang de 
jeunes qui vont tourner autour et qui vont 
sauter dessus. Y peut aussi s'ennuyer, un 

cheval, c'est capricieux. Pis si tombe malade? 
Ça va être encore de l'argent de nos taxes 
gaspillées. 
 
-Bien dit, Tetor. En plus, cela va coûter un 
bras pour le transport! Y’en avait sûrement eu 
un plus proche qui aurait pu fait l'affaire, pis 
ç’aurait coûté moins cher. 
 
-Il n'y a pas d'écurie proche, il va falloir que le 
concierge, Camille Bouchard, y trouve une 
place et s'en occupe. Y a déjà toutes les écoles 

à s'occuper sans devoir prendre 
soin d'un cheval en plus! À quoi 
est-ce qu’y ont pensé? rajouta 
B.B. Coderre. Il y a sûrement une 
explication à quelque part. » 
 
Pour faire baisser le ton, Glorion 
prit la parole: « Vous aurez la 
réponse à toutes vos questions 
dans quelques minutes, Ninine 
arrive. » 
Tout comme Aimé, Ninine fut 
assaillie à son arrivée. Tous lui 

expliquaient les propos de la discussion et 
avaient hâte d'entendre son avis. Même si 
Ninine n'est pas toujours crue, on avait 
toujours du plaisir à l'écouter. Ninine venait, 
tous les avant-midis, boire un Coke dans lequel 
elle vidait son sac de peanuts. Cette fois, c'est 
Aimé qui prit la parole: 
« Madame Ninine,  connaissez-vous cela, vous, 
un cheval d’arçons?» 
 

Le feuilleton de « Garçon »          

Chez Glorion, un mardi matin : des citoyens  se questionnent... 
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Le feuilleton de Garçon est l’œuvre de M. Carol Veilleux, alias 

« garçon » et est inspirée de faits vécus, d`histoires romancées et de 

personnages ayant marqué la vie des Causapscaliens. 

Après quelques secondes de réflexion et une 

bonne respiration, elle enchaîna: 

« Je vais vous le dire moi, d'où ça vient. 

D'abord cela s'appelle un cheval d'Arcachon, 

mais les français ont raccourci le mot en 

pensant qu'on le trouverait trop compliqué à 

prononcer. »  

 

Par son ton et son assurance, Ninine avait 

captivé son auditoire.  

 

« Si je connais ça les amis? Ce sont des petits 

chevaux trapus, sauvages, de toutes les 

couleurs, avec les cheveux dans la face comme 

les quatre chanteurs anglais à la mode. Ils 

vivent en bande dans la baie d'Arcachon et ils 

sont devenus une attraction. 

 

-As-tu déjà été en France Ninine, pour savoir 

tout cela? 

 

-Sachez M.Dufour que c'est lorsqu'on écoute 

qu'on apprend; lorsqu'on parle, tout ce qu'on 

dit, on le sait déjà. Ma sœur est sortie 

longtemps avec le Français qui travaillait chez 

Roméo Veilleux. Jean Jacques de la Fargue 

qu'il s'appelait. Vous devez vous en rappeler, il 

avait peint un beu grandeur nature entre les 

drapeaux du Québec et du Canada sur le mur 

du garage. » 

 

Tous se souvenaient du beu, mais très peu du 

français. Cet élément ajoutait encore plus de 

crédibilité à son histoire, à son plus grand 

plaisir. Personne n'osa en rajouter mais le 

doute se lisait sur tous les visages. 

 

« Bon les gars, vous allez avoir la réponse à vos 

questions. Le président de la commission 

scolaire, Z.A.Boudreau, arrive au tank. Il va 

entrer dans pas long. Préparez vos questions », 

ajouta Glorion. 

 

Un peu intimidé devant le commissaire, Aimé 

assuma fièrement son titre de représentant. 

« M. Boudreau, on se pose tous la question ce 

matin : un cheval d’arçons, c'est quoi, cela 

vient d'où et cela va servir à quoi? 

 

-Vous aussi, vous vous posez la question, 

répondit le commissaire avec le sourire. Un 

cheval d’arçons, c'est un meuble en bois en 

trois sections avec 

un coussin de cuir 

sur le dessus et 

deux solides 

poignées : un agrès 

de gymnastique 

pour les garçons et 

qui pourrait aussi 

servir pour les filles. 

Cela va être 

fabriqué ici, à Causapscal. »  

 

Tous étaient rassurés par la réponse du 

commissaire. Poliment, il s'excusa et quitta la 

pièce en soulevant son chapeau. B.B. demanda 

à Ninine ce qu'elle pensait de sa réponse et, du 

tac au tac, elle répondit: 

 

« Si M.Dufour avait mieux articulé aussi, j'avais 

compris un cheval garçon. Un cheval d'arçons, 

mon frère s'en est fait un chez nous. Il s'en 

servait l'automne pour sauter la clôture et aller 

aux pommettes chez nos voisins. L'été, il 

faisait la toupie pour nous rafraîchir et, si on 

approchait trop près, ça nous défrisait. » 

Encore une fois, Ninine quitta après avoir 

déridé tout son monde. 

 

Sur ce, Aimé ajouta : « Moi j'en ai assez 

entendu ce matin! Salut tout le monde! » 
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Acheter local, c’est sauver des emplois chez nous! 

Dans le contexte actuel de pandémie qui 

frappe durement nos entrepreneurEs, il est 

encore plus important de contribuer à notre 

économie régionale en encourageant nos 

producteurs locaux. En plus d’être écologique 

puisque ça élimine le transport, l’achat local 

permet de sauver de nombreux emplois chez 

nous.  

 

Voici une liste non exhaustive des producteurs 

matapédiens  dressée par M. David Jacques, 

conseiller en développement des affaires, 

secteur agroalimentaire. Si vous avez des 

informations à lui transmettre, vous pouvez le 

rejoindre au d.jacques@mrcmatapedia.quebec. 

 

Liste de producteurs matapédiens 
 

Alcools  

 La Vallée de la Framboise, Route Lauzier, 

Val-Brillant, 418 742-3787 

Facebook: La Vallée de la Framboise 

Aussi, confitures et petits fruits congelés 

Autocueillette en saison 

 

Café : 

 Les Cafés Mc Nicoll, rue St-Edmond, Lac-

au-Saumon (livraison sans contact) 

 418 631-4242 

Facebook: cafesmcnicoll / 

 

Chocolateries : 

 Chocolaterie Beljade, Route 132 Ouest, 

Amqui livraison achats de 40$ ou plus, 

(418) 631-4660  

Facebook.com/beljade2009/ 

 

 Chocolaterie de l’Auberge Beauséjour, 

Route 132 Ouest, Amqui, (418) 629-5531 

 Service de livraison. 

Facebook: auberge.beausejour/ 

 

Érablières : 

 Milnikek, Albertville, 418-629-6408  

 (commandes en ligne),  

 

 Érablière D’Astous, St-Damase,  

 418 776-2676 

Commandes et livraisons possibles 

Facebook: Érablière D’Astous  

     

 Érablière Gagné, St-Tharcisius,  

 418-629-2540 

Produits disponibles à la cabane 

Facebook: Sucrerie-Gagné% 

 

 Érablière Lamarre, St-Tharcisius,  
 418-631-4078 
Possibilité de livraison,  
Facebook: érablière Bertrand Lamarre/ 
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Fromage : 

 Agropur d’Amqui :  

-Fromage Le P’tit Gaspésien: fabriqué à 

l’usine avec le lait des vaches des producteurs 

matapédiens et de la Baie-des-Chaleurs.   

-La crème sure de presque tout le Québec est 

également produite à cette usine. Beaucoup 

de fromage cottage également. En fait, tous 

les produits avec le code 1604 inscrit sur 

l’emballage sont fabriqués à l’usine d’Amqui. 

-Le lait Québon (code inscrit sur l’attache) 

Fraises : 

 Terra Fruits, Rang des Acadiens, Lac-au-

Saumon 

(pas disponible sur place en ce moment mais 

dans plusieurs commerces d’alimentation à 

Amqui, Causapscal et Val-Brillant) 

 

Légumes : 

 Les Fraîcheurs de la Vallée, Causapscal 

(pleurotes seulement) 

 

 Les Jardins Cachés, Amqui (pommes de 

terre et ail sont disponibles en ce 

moment, plusieurs légumes en saison)

Facebook: lesjardinscaches/ 

 

Miel : 

 Vallée Fleurie, rue Savoie, St-Alexandre-

des-Lacs 

Caramel, fudge, cire d’abeille et chandelles 

Autocueillette de petits fruits en saison 

 

Œufs : 

Ferme Bococo, Rang st-Joseph, Amqui,  

418-631-1431 

libre-service 7 jours sur 7, 8h à 19h (3$ la 

douzaine) 

 

 Ferme Bérub'œuf, route 195, St-Léon-Le

-Grand,  418-743-2217 

 

 Ferme Avibest, chemin du Moulin, St-

Tharcisius,  418 629-3924,  

 libre-service à la ferme de St-Tharcisius 

 24h/24h, 7 jours sur 7.  

 

 Ferme Valbrilloeufs, 2e Rang Est, Val-

Brillant, 418 742-3722,  

 

Viande : 

Boucherie les P’tits Veilleux, Rang Matalik, 

Causapscal  

Sur place ou Livraison avec commande de plus 

de 100$, 418-756-5048 

 

Produits pour le corps : 

 Savonnerie Bio-Surnaturelle, Lac-au-

Saumon 

https://biosurnaturel.com/boutique/fr 

 Savonnerie Savon Maison, St-Noël 

(commandes en ligne et livraisons) 

www.etsy.com/shop/savonmaisonboutique/ 

 

 

Le Marché public matapédien, situé à 
la sortie ouest d’Amqui, sera ouvert  

les jeudis, de 16h à 19h,  
de la fin juin au 24 septembre 2020. 
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L’équipe du journal L’Eau Vive 

Hélène D’Aoust, présidente; Nancy Bérubé, secrétaire; 

Anne-Marie Lagacé, trésorière; Clarisse Morin, vice-présidente 

et Monique Tanguay. 

  

Publicité gratuite pour les organismes à but non lucratif  

Pour les entreprises, coût d’une publicité  pour une parution 

1/8 page: 25$ 

1/4 page : 50$ 

1/2 page: 100$ 

 

Abonnement! Coût: 30$ pour l’année.  

Envoyez votre chèque et vos coordonnées au : 

87 rue Champoux, Causapscal, G0J 1J0 

 

Mise en page: Hélène D’Aoust  

Révision: Maude Martineau 

 

Le logo de L’Eau Vive est une conception de  

Maryse Gagné, graphiste et infographiste. 

 

Le journal est disponible sur le site de la Ville: 

www.villede causapscal.com 

Merci aux organismes pour leur don 

 

Club des 50 ans et plus 

Association Marie Reine 

Député Pascal Bérubé 

 

À retenir  

 

 

 

 

Envoyer à: journal.leauvive@gmail.com 
ou à la Ville pour les textes sur format papier. 

 

Aide Jeunesse Causapscal : Céline Raymond 

Association Marie-Reine : Claudette Tremblay 

Bibliothèque : Nathalie Corneau 

Brigade d'incendie : Claude Cummings 

Centre d'artisanat : Danielle Lauzier 

Centre Éclosion : Céline Raymond 

Cercle des fermières : Denise Langlois 

CGRMP : Guy Arsenault 

Chevaliers de Colomb : Jean Yves Charbonneau 

CLÉA : Sylvie Dessureault 

Club de tir à l'arc : Mario Allard 

Club des 50 ans + : Danielle Lauzier 

Club de ski de fond : Luc Fournier 

Commission de développement :  

Frédéric Veilleux  

Comité  Politique familiale : Joanie Pâquet 

Comité St-Jean Baptiste : Jessica Thériault 

Conseil d'établissement Forimont : Nathalie Bouchard 

Cons. d'établissement St-Rosaire : Marie-Claude Didier 

CPE l’Enfant rit : Joanie Paquet 

École de musique : Agathe Gagnon 

Ensemble vocal de Causapscal: Monique Arguin 

 

Ensemble musical G. Charette : 

Léopaul Bergeron et Kelly Watchurst 

Espace familles: Sylvie Morissette 

Faucus : Pierre Durette 

Fort Causap : Michel Coutu 

Hockey Mineur Vallée : Guylain Raymond 

Fabrique : Jean Noël Barriault 

Journal L'Eau Vive : Hélène D'Aoust 

Maison des jeunes : Myriam Barrette  

OMH: Renaud Valois 

Pastorale et Liturgie:  

Lucienne Roy et Lyse Boucher 

Quilles Causap coop de solidarité:  

Gilles Rioux 

Seigneurie Mon Toit :  

Henriette Thériault 

SOS secours : Cécile Fournier 

Table MADA : Vanessa Lamarre 

Tennis et Ping pong: Laurier Dufour 

Tournoi Causapscal-Invitation: Guylain Raymond 

Trottibus :  

Unité Domrémy : Louis-Gérard Boudreau 

ZEC: Réjean Gagné 

LES ORGANISMES DE CAUSAPSCAL et LES RESPONSABLES 

Dates de tombée Parutions 

14 juin 1er juillet 

20 septembre 7 octobre 

15 novembre 2 décembre 

Imprimé par Impression Alliance 9000 

Si vous désirez faire du bénévolat, vous êtes les bienvenus!  

Contactez les responsables des organismes. 
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Consultez le 

site web de la 

ville : 

Causapscal.net 

Diverses 

informations s’y 

retrouvent:  

procès-verbaux 

du conseil, 

politiques et 

règlements, 

services,   

journal L’Eau 

Vive, etc. 

 

facebook.com/

villecausapscal/ 

facebook.com/

loisirs.causapscal

/ 

Ville de Causapscal: Répertoire téléphonique 418 756-3444 

Service Responsable poste  Service Responsable poste 

Récep�on Ariel Corneau-Gagné  1300 Horaire aréna  1394 

Adjointe administra�ve Élise Lepage 1302 Directeur  Guylain Raymond 1320 

Inspectrice-bâ�ment Karine Julie Guénard 1304 Animatrice  Vanessa Lamarre 1321 

Maire  André Fournier 1305 Restaurant  1325 

Directeur général Laval Robichaud 1306 Bibliothèque  1345 

Garage municipal  1355 Faucus Édith Ouelle�e 1330 

Contremaître Daniel Claveau 1360    
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En acceptant de collaborer à ce journal local, 

j'ai eu l'idée d'aller voir ce qu'étaient devenus 

mes anciens élèves, de découvrir leurs 

parcours de vie, apprendre leurs intérêts du 

jour… Sans me prétendre journaliste, je lance 

ma ligne… Quelques appels téléphoniques, 

trois ou quatre courriels! 

 

Enfin, mes espoirs se concrétisent! Je reçois 

des nouvelles...Qui a mordu à mes attentes? 

En lisant la signature du message, des 

souvenirs ressurgissent à ma mémoire...une 

petite fille aux cheveux bouclés, toujours 

souriante, pétillante, au regard vif, je vous 

présente donc Andréanne Bouchard! 

Née de Lucine Lacasse et de Lucien Bouchard, 

elle est la cadette de la famille. Ses 

frères, Martin et Étienne, se souviennent sans 

doute des gâteaux qu'elle leur cuisinait 

avec son père en y mettant sa touche 

personnelle, soit celle d'y verser elle-même les 

ingrédients secs! 

 

Ses années au primaire se sont passées 

allègrement sans histoire. J'ai souvenir de la 

voir traverser le parvis de l'église, au pas de 

course, ce que certains marguillers du 

temps considéraient comme un manque de 

respect. Andréanne oubliait parfois la 

consigne car il fallait gagner du temps pour 

alléger quelque peu ses quelques retards 

du matin… 

 

Lucine, sa maman, m'avait un jour spécifié que 

ce n'était pas elle qui décidait des 

tenues vestimentaires de sa fille Déjà, à neuf 

ans, Andréanne se démarquait par son 

originalité. Par ses « looks », elle aurait pu 

rivaliser avec ceux de Fifi Brindacier! Elle 

s'assumait dans ses choix, elle était simple, 

charmante et appréciée de ses camarades 

de classe. 

 

Durant son passage au secondaire, Andréanne 

était l’une des rares à aimer les cours 

d'arts plastiques. Elle était débordante 

d’imagination, elle était dans son élément! 

Comme la plupart des artistes, elle aimait 

jouer avec les couleurs autant sur papier 

que dans ses vêtements et elle y mettait la 

touche finale par ses nombreuses 

colorations de cheveux et ce, à profusion, 

peroxyde aidant! C'était une adolescente 

colorée à tout point de vue, elle débordait de 

jovialité dans tout son entourage! 

 

Voici son témoignage. 

 

Par Monique Tanguay 

Nouvelle chronique: que sont-ils devenus? 

Réouverture d’entreprises à Causapscal! 

 
Boutiques, cantines, restaurant et bar laitier ont réouvert leurs portes. 

D’autres ont continué à opérer pendant le confinement.  

Plusieurs misent sur les commandes pour emporter ou les rendez-vous.  

D’autres commerces auront bientôt le feu vert pour ouvrir.  

 

Encourageons nos entreprises!  

C’est le temps de vous gâter et de vous offrir de petits plaisirs! 
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Dans ma très modeste vie,  

j’ai réussi à voyager un peu 

(j’aurais préféré plus…), au 

Vietnam entre autres en 2008 

avec mon copain dont les 

deux parents sont originaires 

du sud du Vietnam (lui est né 

au Québec). 

 

En 2004, j’ai passé un été 

dans le sud de la Colombie-

Britannique à cueillir les 

cerises, voyage fou avec deux 

amies, dont je garde de très 

beaux souvenirs encore 

aujourd’hui. Passer un été 

dehors en camping, beau 

temps mauvais temps, c’était 

une belle expérience. Lever à 4h du matin pour se 

rendre aux champs jusqu’à 11h, et ensuite passer 

les après-midis à la rivière ou au lac selon les 

villages. On se couchait avec le soleil parce que les 

journées au grand air, ça fatigue! 

 

Bien que j’aie étudié à l’université à Montréal, je 

n’avais pas dans l’esprit d’y rester. Au départ je ne 

pensais pas aimer ça, trop grand ou impersonnel… 

Je me suis prise au piège avec tous les services 

qu’on y trouve, les événements culturels, l’art, les 

restos, le « multiculturalisme », il y a toujours 

quelque chose à faire et je me suis laissée prendre 

dans ce tourbillon. Et puis, j’ai rencontré mon 

homme qui est évidemment de la grande ville, alors 

j’y ai élu domicile! 

 

Je travaille au Cirque du Soleil depuis 2009 mais 

j’ai été mise à pied temporairement à cause de la 

Covid-19. Je suis technicienne dans le grand atelier 

de costumes du Cirque du Soleil. Dans l'atelier de 

transformations textiles, nous préparons, faisons la 

teinture, imprimons les motifs en sérigraphie ou 

par sublimation et nous appliquons les dorures sur 

les matières qui seront destinées à la confection 

des costumes pour les artistes. Une trentaine de 

personnes participent aux opérations à l'atelier 

textile uniquement. 

 En 2005 (à la fin de mes études en arts), je suis 

devenue membre de l’atelier 

Graff et j’y ai produit la 

majorité de mes œuvres 

sérigraphiées jusqu’à 2012. 

C’était un joli atelier dans le 

Plateau où plusieurs artistes y 

travaillaient, c’était comme une 

deuxième maison. Aujourd’hui, 

il est devenu L’imprimerie 

centre d’artistes en s’intégrant 

avec Le Cabinet, espace de 

production photographique. Avec 

la vie de famille et le travail, 

j’ai moins de temps pour m’y 

rendre, ce qui m’amène à dire 

que mon copain et moi, on a 

aussi un petit atelier à la maison 

où on crée nos projets. Parce que j’ai étudié en art 

et ce n’est pas parce que je travaille dans un 

métier connexe à mes études que ça me suffit et 

que je ne crée plus d’œuvres … oh non! J’ai juste 

réduit le format de mes projets et je me suis 

tournée vers d’autres médiums comme la gouache, 

le dessin, le collage… il faut rester créatif et 

s’ajuster aux événements de la vie! La sérigraphie 

j’adore ça mais ça demande un peu plus 

d’équipements et d’organisation. 

 

Quand j’ai fait mon choix de carrière en « arts 

plastiques », je pensais davantage me diriger en 

arts graphiques ou infographie… quelque chose qui 

mène à un « vrai métier » (et je le souligne ici 

entre guillemets, on pourrait en discuter longtemps 

…) bref, la liberté des arts visuels m’a séduite, je 

crois, à l’époque. J’ai tâtonné le design graphique 

aussi par curiosité mais il y avait plus de 

contraintes ce qui me convenait moins et je me suis 

rendue compte que j’aime beaucoup la matière et 

que l’ordinateur prenait trop de place… petit 

aparté! Je suis actuellement en production (le 

confinement me le permet) d’une série d’œuvres 

que j’aimerais exposer vers la fin 2021-début 2022  

à Montréal et/ou en région. Les maternités ont été 

difficiles pour la pratique artistique mais là je sens 

que je « déclutch » enfin… 

Andréanne Bouchard et le besoin de créer  
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J’aime aussi lire, je suis accro au café au lait, je 

pratique le yoga pour conserver ma souplesse de 

gymnaste ratée que j’aurais voulu être à 7 ans, j’ai 

deux jolies petites monstres aux yeux semi-bridés, 

j’aime jardiner et regarder mes plantes pousser et 

penser aux milles projets de rénos que je pourrais 

faire chez-moi si je savais comment les réaliser ha-

haha! J’essaie de faire découvrir l’amour de la 

bouffe à mes enfants comme mes parents l’ont fait 

avec moi mais ce n’est pas toujours facile. Et 

quand le confinement sera enfin terminé et les ras-

semblements permis, mon copain et moi avons 

juste hâte de pouvoir aller au théâtre et de retour-

ner à Causapscal pour voir la famille! 

 

Sinon pour le futur on verra… Le « plus tard » on y 

arrivera de toute façon, et comme dit si bien ma 

mère: « on traversera le pont rendu à la rivière! ». 



40 

Photos Jean Guy Hallé 


